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Les parasites de la conscience 
 

 

 

La conscience :  

C’est un peu comme une culture biologique, et à l’intérieur de cette culture :  

Il y a des organismes vivants… Ce n’est pas seulement comme un cheval ou une souris : Il y a 

des organismes vivants qui sont malins…  
 

L’homme serait heureux, s’il n’avait pas de parasites de conscience…  

Ce sont les parasites de conscience qui l’affectent.  
 

L’animal : Quand il a mal, il n’est pas malheureux lui, car il n’a pas de parasite de conscience :  

Tu lui coupes une patte, il souffre, mais c’est seulement les nerfs.  
 

Les parasites de la conscience te connectent avec ta mémoire, pour créer de la turbulence.  

Ce sont nos sens qui nous font ressentir la spacio-temporalité de la matière.  
 

Plus tu as eu des difficultés, plus tu risques d’avoir des parasites de la conscience.  

La culture donne cela…  
 

Les parasites de la conscience sont des impulsions de pensées, créées par des plans, et distribuées 

à une grande échelle.  
 

La vie est spécialisée :  

Ça veut dire que vous vivez sur la terre, alors qu’en réalité vous vivez dans l’éther.  

Ce sont seulement vos sens qui vous font sentir que vous êtes ici…  
 

La conscience :  

C’est une culture, mais on croit que c’est une nature quand ça va bien et en harmonie.   
 

Les parasites de la conscience :  

Ce sont des impulsions, créés par les plans, pour mettre l’âme à l’épreuve et tester l’égo. 
 

L’âme est testée ou éprouvée, quand l’égo n’est pas capable de supporter la culture.  

Quand tu as de la conscience, l’âme n’est pas testée, alors tu es capable de vivre la culture.  
 

L’homme a beaucoup de culture, parce qu’il n’est pas fusionné.  

Il y a peu de culture quand tu es un initié, c’est pour cela qu’il peut passer à travers, 15 ans, 20 

ans etc. 
 

Le parasite : C’est individuel, c’est pour ça que c’est difficile de comprendre les autres.  
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L’empathie : C’est un parasite de la conscience, qui communique avec l’autre, et qui est capable 

d’être transformé avec l’autre. 
 

Si tu es trop empathique :  

Tu peux avoir les parasites de conscience des autres, c’est ça qui garde la conscience astralisée.  
 

Il ne faut pas avoir de qualité, ni de défaut, il faut être dans notre intelligence, sinon tu maintiens 

les parasites astraux.  
 

Si tu donnes trop, parce que tu es trop généreux : Tu crées des parasites de conscience.  

Les parasites sont créés avec toutes vos craintes : C’est violent la crainte !  
 

La crainte vient avec les parasites, et les parasites supportent la crainte :  

Ça devient un cercle vicieux.  
 

Vous êtes plus contaminés que vous ne le pensez, mais il y a des contrôles.  

Les contrôles font parties d’eux autres :  
 

Ils veulent savoir jusqu’où ils peuvent s’immiscer ou s’infiltrer, par les parasites de l’astral ou par 

les parasites du mental. 
 

Un point faible : C’est comme un nid dans lequel les parasites sont présents, comme le talon 

d’Achille. Exemple : Le jaloux, les parasites sont dedans.  
 

Il y a les parasites mentaux, c’est pour l’initiation solaire et les parasites astraux c’est plus pour se 

conscientiser.  
 

Pour être heureux : Il faut que tu te débarrasses des parasites, de tous les parasites. 
 

Quand ils suspendent le paganisme, on dit que la vie est belle et que tout va bien.  

Quand les parasites partent : Tu te reposes l’esprit, mais c’est temporaire...  

Il faut toujours avoir l’armure prête ! 
 

Le séparatisme : C’est une manière de penser les forces lunaires ou solaires.  
 

Les forces lunaires : C’est le signe ou comme le lien avec le signe astrologique, et ce signe ou  ce 

lien donne des parasites qui lui sont reliés. Alors il faut épurer ces parasites et cela donne de la 

conscience. 
 

Dans vos signes, c’est votre ascendant qui est le plus important, car ceci vous donne les plus 

prolifiques des parasites.  
 

Pourquoi ?   

Parce que c’est dans l’ascendant que vous avez votre personnalité, le signe lui, donne le 

caractère. 
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Le parasite lunaire donne la mémoire.  
 

Le parasite solaire lui, donne la solitude de l’homme face au vide, alors il n’a plus de 

personnalité, dans ce sens que, on va mettre l’homme face à de grands concepts qui vont 

renverser l’âme et lui donner l’initiation. 
 

L’homme en général, il vit les parasites lunaires et quand tu intègres çà, tu n’as plus l’effroi de 

l’âme. A ce moment là, tu engendres, tu es plus créatif car tu n’as plus de crainte. 
 

Pour se défaire des parasites : 
 

- Il faut être capable de dépasser ses craintes, pour rentrer dans son identité.  

- Il faut faire la différence entre crainte utile et crainte non utile. 

La crainte utile, on la garde.  

Exemple : Je passe dans une ruelle et il vient vers moi un homme de six pieds, grand et gros, ma 

crainte me pousse à changer de place : C’est de la crainte utile.  
 

Défaire les craintes non utiles : Ça veut dire être libre dans sa tête, et être capable de réorganiser 

sa vie sans territoire. Exemple : L’amitié avec un gros minou. Si un gros minou me dit, je ne veux 

plus te voir, je vais dire OK et je respecte son idée.   
 

Être libre ne veut pas dire être libertin… 
 

Comment les gens peuvent-ils se débarrasser de la crainte ?  

En ôtant la crainte... !  
 

Au début, à la naissance, on a de la crainte animale ou vitale.  

Après, vient la crainte psychologique, celle qui dérange.  
 

Les parasites font partie de la mémoire : Ce sont ces craintes qu’il faut éliminer.  

L’absence de crainte, c’est se dépasser soi-même. Toute crainte psychologique n’est pas utile. 
 

La panique : C’est une surabondance de parasites, qui vient du fait que vous êtes de bons 

candidats à la crainte. La réflexion nourrit les parasites : Donc elle alimente les craintes…  
 

La mémoire est faite de formes pensées, qui peuvent être créatives ou parasitiques.  

Le travail (sur soi) est la meilleure chose pour avoir moins de parasites et se protéger des plans, 

car tu es créatif.  
 

Quand tu travailles sur toi : Tu te fermes à l’occulte.  

Quand tu ne travailles pas, tu t’ouvres l’occulte qui te donne des parasites. 
 

Une façon de penser, c’est une manière d’être.  
 

Si vous n’êtes pas bien dans votre peau :  

C’est que votre façon de penser est erronée.  
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La psychologie dans la souffrance :  

Il faut avoir la volonté de ne plus souffrir, et non le désir de vouloir ne plus souffrir, c’est 2 paires 

de manches. 
 

La psychologie dans la souffrance :  

Il faut avoir la volonté de ne plus souffrir, et non le désir de vouloir ne plus souffrir, c’est 2 paires 

de manches. 
 

Le travail : C’est l’essentiel de l’attribut qui forme la civilisation, même si tu n’aimes pas ton job, 

c’est l’attribut, l’essentiel. Les forces vous mettent quelque part, pour voir si vous êtes capables 

de servir. 
 

Quand vous avez moins de parasites : Vos demandes se réalisent. 

Ne pas s’outrager à l’outrage, fait que le mouvement s’active.  

Si tu as des attentes : C’est de l’inquiétude.  

Si tu vis d’attentes, tu vis de déceptions : Tu te mets dans un piège quand tu as des attentes. 
 

La vie c’est un game : Il faut la comprendre occultement.  

Si tu vis psychologiquement, tu vis la tourmente de ta programmation.  
 

Il y a quatre sortes de programmation : 
 

1 - La programmation de naissance. Exemple : L’enfant qui meurt - ça sert aux parents. 

2 - La programmation silencieuse. Exemple : L’enfant est trisomique ou dysfonctionnel, on ne 

peut rien faire, ça sert à l’enfant et aux parents. 

3 - La programmation sélective. Exemple : Les gens qui ont des vies très bousculantes pour 

l’enfant, dont les parents meurent ou à qui on annonce qu’ils ont une maladie incurable.  

Tu as une vie difficile, c’est le karma à régler. 

4 -  La programmation planétaire ou normale : Tu vis normalement 

5 - La programmation particulière (comme un initié) tu tombes vers la conscience, alors que les 

autres, c’est vers l’inconscience. 
 

Dans les qualités et dans les défauts, il y a des parasites, il faut bien balancer.  

Un être conscient n’a pas de défaut ni de qualité, il doit être dans l’intelligence. 

 

La conscience : C’est une capacité de délimiter ses qualités et ses défauts.  

Quand tu es conscient, tu peux avoir des parasites que tu ne voies pas.  
 

C’est difficile de vivre conjointement, quand tu as l’impression d’avoir raison. 

La meilleure manière de montrer qu’on a raison, ça n’est pas de dire que vous n’avez pas raison, 

ça veut dire que c’est la manière de montrer que vous avez raison de dire qu’il y a des parasites… 
 

Quand tu es conscient, tu deviens supérieur, plus leader d’avoir raison.  

C’est important de manifester une certaine transparence, ainsi les gens sont capables de prendre 

ce que tu es.  
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Quand tu es conscient, il faut que tu aies quelqu’un pour communiquer ensemble, pour faire 

l’échange.  

Il faut manifester une certaine transparence, sinon il y a de l’égo.  
 

La capacité de transparence : C’est la capacité d’aimer l’autre sans le faire souffrir. 

La mesure des parasites : C’est la capacité d’aider, et la capacité d’aider, c’est la capacité de ne 

pas vouloir qu’il souffre, c’est l’amour.  
 

Plus tu es conscient : Plus tu dois te protéger de la souffrance physique.  

Au moment où vous ne vous prenez plus en main, d’autres feront de l’expérience avec vous…  

Se prendre en main veut dire : Avoir la volonté de chercher à se guérir.  
 

Quand vous êtes malade, le corps vous retarde et non vous arrête.  

Il faut savoir accéder à la lecture d’un produit et en connaître les effets.  

Par cela, vous allez savoir ce dont vous avez besoin. 
 

Quand tu te conscientises :  

Ton corps doit t’appartenir à toi, et non appartenir au médecin, c’est-à-dire, que tu dois contrôler 

ton corps. 
 

Quand tu as une baisse de santé : Tu réalises que la vie est fragile.  

La plus grande ignorance de l’homme, c’est sa conscience, et ensuite c’est son corps.  

Plus on avance dans le temps, plus le système immunitaire diminue. 
 

C’est eux autres, qui à travers le temps, nous donnent sur notre chemin les moyens nécessaires 

pour se guérir.  

Si on commence à se soigner, on ne peut pas s’arrêter, sinon on perd la régence sur notre maladie 

et on tombe sur le régime astral. 
 

Si vous n’arrêtez pas de vous soigner, c’est que vous n’avez pas la conscience de nous autres. 
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